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À ma femme, Marcela,

et à nos quatre enfants,

Ian, Alexis, Kelly et Meric.
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Introduction


Les enseignements de la Roue de sagesse existent sous différentes formes aux quatre coins du monde et sont transmis chez tous les peuples de génération en génération depuis l’aube des temps. Cette carte sacrée est une technologie spirituelle indigène de guérison, par la connexion à la Terre Mère, aux énergies de la nature et au cosmos.

La roue de médecine est une Roue de sagesse : concevez-la comme un outil avancé ou un processus pour œuvrer à une transformation personnelle et planétaire. Lorsque vous travaillez avec la Roue de sagesse, vous ne guérissez pas seulement vos traumatismes personnels, vous guérissez le traumatisme de toute l’humanité et de la Terre. Vous interagissez avec des énergies réelles et entreprenez une évolution biologique et spirituelle.

Si nous faisons ce qui nous est demandé, nous accédons aux dons de la Roue de sagesse, nous nous libérons de la fatalité1 prédestinée pour cocréer un nouveau destin. De cette manière, les problèmes de nos vies, qui nous poussent à nous défouler, à trop boire ou à nous plaindre des personnes que nous blâmons pour tous nos malheurs, se régleront d’eux-mêmes. Nous pourrons être radicalement honnêtes avec nous-mêmes. Nous ressentirons de l’inconfort en entrant dans ce processus de développement, mais travailler avec la Roue de sagesse est essentiel à la transformation.

En effectuant le travail de la Roue de sagesse, nous interagirons avec les animaux de pouvoir, qui sont associés à chacune des quatre directions et qui peuvent nous aider. Si nous sommes prêts à accepter les défis de la Roue pour notre évolution, nous pourrons éveiller notre maître intérieur : notre potentiel à devenir un gardien de la sagesse, un sage et un visionnaire. Nous pourrons non seulement apprendre de nous-mêmes mais aussi de tous ceux qui sont dans le besoin, et même de la Terre Mère et de toutes ses créatures.

La Roue de sagesse peut prendre de nombreuses formes. J’utilise et enseigne celle que j’ai apprise au cours de mes décennies de travail avec les chamanes des Andes. La première traversée du cycle de la Roue de sagesse est un voyage de guérison de l’être. En allant plus en profondeur, au-delà de la guérison du traumatisme et de la réparation du corps, vous découvrirez votre place autour d’un feu sacré et prendrez une place qui a été gardée pour vous depuis des temps immémoriaux : la place d’une chamane.

La chamane moderne

Le chamanisme est l’exercice d’un pouvoir, né de la connaissance, avec le but de servir et d’éprouver de la compassion pour tout ce qui est créé. De nos jours, la sagesse chamanique, qui a été soigneusement gardée pendant des siècles au cœur des sociétés indigènes, est diffusée dans un monde réceptif qui en a un besoin urgent. Tradition spirituelle plutôt que religion, il s’auto-adapte facilement au monde contemporain. En tant que tradition féminine, il est aussi sensible aux besoins de ceux qui sont vulnérables que de ceux qui sont puissants.

Notre objectif – et défi – en tant que chamanes modernes est de ne pas nous contenter d’imiter les contours de la tradition. Au contraire, nous devons créer de nouveaux paradigmes qui incorporent la sagesse de la science, ancienne et moderne, fondés sur l’intendance de la Terre et de la santé du corps et de la communauté. Les enseignements de la Four Winds Society2, et ceux de la roue de médecine de ce livre, puisent dans mes vingt-cinq années passées à travailler auprès des chamanes des Andes, des Chimús et des Mochicas au Pérou (connus sous le nom de Seers), et des Aymaras du lac Titicaca, ainsi que dans mes études occidentales en psychologie, neurosciences et anthropologie.

Il y a des années, au grand amusement de mon mentor Don Manuel Quispe, je me vantais d’avoir « tout bon ». Par exemple, en récitant une prière, j’étais tellement pris par le désir d’être respectueux des voies de la sagesse que je me coinçais dans des détails et réduisais le sens d’un rituel à celui d’une formule. Lorsque nous nous limitons à l’intellect, nous ratons le sentiment de basculer dans une nouvelle perception sacrée, inclusive et ouverte – l’objectif de toutes les cérémonies.

Il est important d’honorer et de respecter les traditions desquelles nous apprenons, de nous assurer que nous apprécions et comprenons – sans nous les approprier – les pratiques sacrées de tout peuple indigène. Il est aussi important de savoir que notre expérience et notre interprétation sont par nature précieuses. Pour les chamanes, c’est l’Esprit qui est l’autorité ultime, et non les mots d’un livre ou ceux prononcés par des prêtres.

L’appel à la maîtrise

Les chamanes avec lesquels j’ai étudié dans les Andes disent que si nous maîtrisons la manière dont nous nous percevons, les événements dans nos vies et nos relations avec les autres, nous pourrons commencer à créer un nouveau monde par le rêve. Le faire exige de travailler avec les énergies des dimensions invisibles, qui ont bien plus de pouvoir et d’influence sur nous que notre volonté, nos intentions ou nos actions.

La difficulté est d’éviter de limiter notre conscience à « moi et ce qui est à moi ». Bien qu’il soit naturel de vouloir résoudre nos problèmes personnels, une guérison profonde doit être faite d’urgence pour le compte de la planète. Lorsque nous guérissons la Terre, nous en ressentons les répercussions sur nos vies ; notre fatalité s’aligne sur la fatalité de la Terre.

J’enseigne aux gens à devenir des praticiens chamaniques modernes, et je sais comme comment un sentiment de suffisance peut facilement prendre le dessus, corrompant les motivations et rendant les aspirants obnubilés par l’idée de faire les choses « comme il faut ».

La connaissance peut être séduisante, nourrissant l’esprit au détriment d’alimenter l’âme. Les étudiants, qui deviennent fascinés par leurs propres intérêts au lieu de faire humblement le travail de soulager la douleur et de créer la santé, vont sans l’ombre d’un doute tomber dans le piège de l’ego.

Le besoin d’une validation venant de l’extérieur nous fait vivre selon d’anciennes règles, peu importe si elles fonctionnent ou non pour nous. Lorsque cela arrive, nous restons aveugles à notre destin, nous raccrochant à notre passé, à notre réputation et à nos croyances qui nous apportent un confort étrange. Il n’y a pas plus grand ennemi à la maîtrise que le besoin d’être « spécial ». Nous devons rester ouverts à une sagesse qui va au-delà de ce que l’esprit quotidien peut apprécier. La chamane3 s’efforce d’accéder à un niveau supérieur de sagesse et d’influence – non pas pour son propre bien, mais pour le bien de tous.

Les quatre directions et leurs défis

Dans ce livre, vous apprendrez à travailler avec la Roue de sagesse et ses quatre directions – le Sud, l’Ouest, le Nord et l’Est – dont chacune est associée à un animal archétype et à un voyage sacré. Vous serez invité à effectuer des cérémonies pour incarner les apprentissages de la sagesse, ce qui vous permettra de ramener de nouvelles énergies : celles des quatre directions et des quatre animaux de pouvoir.

En faisant votre chemin à travers cette carte ancienne, vous commencerez à voir votre vie, non pas comme une bataille continue et stressante, mais comme faisant partie d’une histoire mythique plus vaste partagée par les humains à travers le monde ; une histoire de la Terre et de ses habitants. Vous vous libérerez de l’emprise du temps ordinaire et de la causalité. Vous entrerez dans la magie de la synchronicité et commencerez à rêver un nouveau rêve qui remodèlera votre destin – y compris l’expression de votre ADN. Cela vous permettra de vous créer une santé extraordinaire, et de vivre et mourir différemment de vos parents.

Le travail plus profond de la Roue de sagesse est de rencontrer et de tirer des leçons de chacune des directions, en surmontant leurs défis pour accéder à leurs puissantes énergies réparatrices. Chaque défi implique de vous détacher d’une fatalité triste et ancienne qui vous empêche d’atteindre votre destinée et de participer à l’évolution de l’Homo luminous, une nouvelle espèce d’être humain prête à vivre en harmonie avec la Terre et les autres.

Le défi de la sagesse du Sud, du Serpent, est de vous débarrasser de la fatalité d’une vieillesse et d’une mort préétablie par votre génétique et votre style de vie, comme le Serpent qui mue. Passez ce test et vous entrerez dans un nouvel avenir, dans lequel votre durée de vie et votre santé ne seront pas déterminées par le passé. Ceci vous permettra de développer un nouveau corps et d’accéder au potentiel de la guérison la plus profonde.

Le défi de la sagesse de l’Ouest, du Jaguar, est de vous libérer d’une fatalité émotionnelle et psychologique qui vous dirige à partir de la peur primordiale. Accédez à la sagesse du Jaguar et vous pourrez surmonter la peur de votre mortalité, ainsi que la perte de votre identité et des souvenirs qui font de vous ce que vous êtes. Vous pourrez transcender la trahison en amour, et les vieux schémas de tragédie et de souffrance en amour. Alors, comme le Jaguar, vous deviendrez un explorateur courageux. Vous découvrirez des possibilités qui vous étaient cachées lorsque vous étiez gouverné par la peur, et vos relations ne seront plus caractérisées par la douleur, la trahison, la perte et le conflit.

Le défi de la sagesse du Nord, du Colibri, est de ne pas confondre le travail sacré que vous êtes venu accomplir dans cette vie et la sagesse profonde dont vous cherchez à faire l’expérience. Comme le Colibri qui fait son voyage mythique, vous avez le pouvoir d’entrer dans votre destin et de contribuer à la paix et à l’harmonie sur la Terre. Le don de la sagesse du Colibri est l’expérience d’un vol immobile, afin d’obtenir du discernement et de la sagesse, et de cesser de vous épuiser par des efforts inutiles. Comme les anciens sages, vous apprendrez à maîtriser le temps, à suivre la piste de l’avenir pour amener de l’harmonie dans la vie de tous les jours et dans le présent, ainsi qu’à maîtriser l’invisibilité, à pratiquer l’ayni4, ou la réciprocité avec la nature et les ancêtres.

Le défi de la sagesse de l’Est, de l’Aigle, est de vous défaire de croyances dogmatiques et de vieilles restrictions concernant votre nature spirituelle. Ceci nécessite que vous résistiez à la tentation de fuir dans la spiritualité pour éviter le travail quotidien que vous êtes appelé à faire, tout en rejetant les idées rongées par la culpabilité que la religion, la science et la culture vous ont léguées. La sagesse de l’Aigle vous libère pour faire de vous un visionnaire, afin que vous puissiez consciemment participer à l’évolution de l’Homo luminous, libéré d’idées usées matérialisées dans des enseignements figés. Ce don de sagesse vous permet de revendiquer vos instincts naturels extraordinaires et votre destinée spirituelle en tant que cocréateur avec le cosmos. Tout comme l’Aigle, qui vole assez haut dans le ciel pour percevoir la courbe de la Terre et qui peut pourtant repérer une souris et fondre dessus pour s’occuper des besoins quotidiens, vous pouvez combiner le spirituel avec le terre à terre.

En tant que chamane, j’ai la conviction que même si une personne sur mille entreprend ces quatre défis et passe les quatre épreuves pour atteindre la maîtrise, nous pourrons apporter de nouvelles manières de vivre en harmonie les uns avec les autres et avec la Terre.

J’aime penser à l’appel à la maîtrise comme à une expérience n-de-1. N est le nombre de personnes dans une étude. En science, on souhaite avoir un n le plus grand possible afin que les résultats soient valides et fiables. Mais la grande expérience d’évolution que nous traversons se produit au niveau individuel. Mon expérience s’appelle Alberto. Si vous ne participez pas à l’évolution vers l’Homo luminous, vous ferez partie d’un groupe de contrôle qui n’expérimente pas la transformation et reste une statistique. C’est la masse inconsciente de l’humanité qui maltraite la Terre, pollue son corps et détruit sa santé. L’avenir n’est pas beau pour ceux qui restent dans la partie moyenne de la courbe en cloche. Essayez d’être une exception et de devenir le maître de votre destin.

La Roue de sagesse éveille notre pouvoir d’aller au-delà de nos perceptions limitées. Nos relations à nous-mêmes et aux autres évolueront. Nous réduirons les conflits, la souffrance et la déception. Notre suffisance et nos idées limitées et préjugés commenceront à disparaître, nous libérant pour nous permettre de ressentir une légèreté d’être, et même une plus grande capacité d’autodérision et de recul sur les événements.

Maintenant, plus que jamais, nous devons créer une nouvelle réalité par le rêve, une nouvelle manière d’accomplir la vie humaine sur notre planète. Nous devons nous éveiller et devenir les maîtres que nous étions censés être. Nous devons nous libérer de la fatalité et entrer dans de nouveaux destins individuels et collectifs.

Les gardiens de la sagesse

Pour arriver à la maîtrise, il est utile d’avoir un maître qui puisse vous guider. J’ai eu la chance d’étudier et de travailler avec de bons mentors – Don Manuel Quispe, Joan Halifax, Rolling Thunder et Amchi Tenjing Bista – que je vous présenterai dans ce livre. Ils m’ont mis au défi d’affronter mes ténèbres et d’embrasser ma lumière. Leur sagesse va, je l’espère, vous mettre au défi de creuser profondément dans ce que vous croyez savoir ou maîtriser, et d’être honnête avec vous-même sur les défis qu’il vous reste à relever.

Don Manuel Quispe

Don Manuel Quispe était un chamane des montagnes du Pérou qui me me défait constamment de changer mon point de vue égoïste. Ses insultes ironiques m’ont sorti de mon sommeil égoïste et de mes peurs pour me guider vers une appréciation plus profonde de nouvelles manières de voir la réalité. Don Manuel avait un pied dans le monde des anciennes traditions de son peuple et l’autre dans le monde moderne. Il affirmait que ce en quoi on croyait dans son cœur était exactement ce que l’on allait trouver dans le monde. Et il m’a aidé à voir comment les enseignements de sagesse ancienne pouvaient être appliqués à nos vies quotidiennes.

Don Manuel m’a aidé à comprendre l’ayni, qui signifie avoir une bonne relation avec tous les êtres ainsi qu’avec le passé et l’avenir. Il m’a appris qu’en pratiquant l’ayni on ne partait plus de la peur mais de la révérence et de l’émerveillement, et que l’on devait accueillir le destin que nous offraient l’ayni et les cieux, peu importe à quel point il pouvait nous sembler inconfortable au premier abord.

Joan Halifax

Joan Halifax est une auteure renommée, enseignante du bouddhisme zen, fondatrice du Projet sur l’Être avec la Mort, militante des droits civiques, chercheuse sur le LSD et anthropologue – ceci n’étant qu’une brève liste de tout ce qu’elle a accompli. Dans les années 1970, Joan était chercheuse en résidence à l’Institut Esalen, un centre de retraite formé à partir du Mouvement du potentiel humain en Californie. Je l’ai rencontrée en accompagnant mon ami, le professeur Dr Stanley Krippner, à un déjeuner dans sa maison face à l’océan à Big Sur.

« Nous avons un caisson d’isolation sensorielle au sous-sol, me dit-elle ce jour-là. Vous aimeriez peut-être l’essayer. »

Je n’avais jamais essayé auparavant, un réservoir d’eau chaude dans le noir absolu, rempli d’eau salée, imitant la composition de l’eau dans le corps humain. Cela m’a semblé être une bonne occasion de prendre la pilule de LSD que je gardais dans mon portefeuille depuis des semaines. Un soleil liquide dans un bout de papier buvard !

Six heures et une éternité plus tard, j’émergeai du réservoir ridé et renouvelé. Je m’excusai d’avoir manqué le déjeuner, mais ce jour a marqué un tournant pour moi. Joan était anthropologue médicale bien avant que ce terme ne soit utilisé et, inspiré par son travail, je le devins aussi après mon expérience transformatrice dans le caisson d’isolation sensorielle. J’allais voyager dans des lieux sauvages et sacrés, travailler avec les chamanes des hautes Andes, et me sentir poussé à découvrir les anciennes sagesses des cultures traditionnelles dans leurs lieux d’origine. Les enseignements et les écrits de Joan m’ont aidé à comprendre que nous faisions partie de l’énergie créatrice de la Terre et que nous étions aussi créés par cette énergie.

Rolling Thunder (RT)

Rolling Thunder, ou « RT » comme l’appelaient ses amis, était un chef spirituel énigmatique qui a hérité de ce surnom, car il pouvait invoquer le tonnerre et la foudre, même au milieu de la sécheresse du désert. C’était un homme-médecine shoshone qui vivait dans un ranch délabré à Carlin, dans le Nevada. Dans la journée, RT travaillait en tant que garde-frein, et le soir, il dirigeait des cérémonies de huttes de sudation, s’occupait des malades, recevait des invités, dont des membres de Grateful Dead5. En fait, j’ai rencontré RT pour la première fois avec mon professeur Stanley Krippner, au ranch de Mickey Hart, en Californie. À cette époque, Mickey était percussionniste dans les Grateful Dead, et lui et RT s’étaient liés d’amitié (Mickey Hart sortirait par la suite un album intitulé Rolling Thunder).

RT était une figure controversée. Était-il ce qu’il prétendait être ? Changeait-il d’identité au besoin pour faire son travail ? Il semblait avoir le don et le pouvoir de se transformer, mais était-ce une illusion ? Plusieurs fois, lorsque j’ai assisté aux cérémonies de feu qu’il dirigeait dans le désert d’Arizona, il disparaissait du cercle tandis que nous, les participants, nous mouvions à l’unisson dans une danse du serpent. RT réapparaissait mystérieusement dans le cercle, semblant émerger de nulle part. Il dirigeait la cérémonie, mais on le perdait sans cesse de vue. « L’invisibilité m’a-t-il confié plus tard en guise d’explication. Tu devrais t’y entraîner plus souvent. »

Je savais qu’il se moquerait de moi si je lui demandais plus de détails. Il m’a toujours semblé que dès que je semblais saisir qui était RT et ce qu’il m’enseignait, il m’embrouillait. RT me rappelait souvent que le voyage pour nous éveiller à nos pouvoirs intérieurs était plein de rebondissements : nous devons nous attendre à l’inattendu et être flexible, et ne pas trop nous accrocher à ce que nous savons pour ne pas le laisser se calcifier et devenir une idéologie.

Amchi Tenjing Bista

Amchi Tenjing Bista, ou juste Amchi, qui veut dire « médecin » dans le langage tibétain, est un maître cavalier et un prêtre bouddhiste. Amchi m’a ouvert les yeux à la médecine de l’Himalaya et à l’appréhension de son peuple des connexions entre l’esprit, les émotions et le corps.

J’ai pu voir les nombreuses facettes d’Amchi au cours de mon expédition avec lui au Népal : le prêtre bouddhiste, le médecin, l’enseignant et le cavalier qui semblait sortir tout droit d’un film de cow-boys. J’admire par-dessus tout le fait qu’il soit le fondateur d’un orphelinat qui héberge et éduque des enfants sans abri. Lorsque les enfants deviennent adultes, il les forme à l’art de la médecine tibétaine. Je suis devenu un mécène de cet orphelinat et les aide comme je le peux.

Tous ces gardiens de la sagesse sont (ou étaient) des personnes imparfaites – des personnes avec des défauts, comme vous et moi. Néanmoins, tous ont atteint la maîtrise à leur propre manière, éveillant leurs dons pour être plus pleinement humains et au service qu’ils ne l’avaient imaginé. Ils ont tous pris ce qu’ils ont appris et ont généreusement partagé leurs dons avec les autres. J’espère honorer leurs enseignements en vous racontant leurs histoires et en redonnant vie à mes aventures avec eux sur le papier.

Qu’allez-vous créer par le rêve ?

L’Esprit est toujours attentif à nos aspirations – c’est-à-dire à ce que nous voulons pour nous-mêmes. Cependant, nous devons être prêts à nous défaire de nos croyances limitantes à propos de ce qui est mieux pour nous, car cela implique presque toujours d’essayer de réparer la fatalité qui nous a été transmise à notre naissance. Ce n’est que lorsque nous commencerons à éveiller notre maître intérieur que nous sortirons de ce cauchemar dans lequel nous vivons – celui qui a été écrit par la peur et un état d’esprit de manque qui nous maintient concentrés sur le « moi et ce qui est à moi » de l’ici et du maintenant.

Nous pouvons bien mieux faire. Nous pouvons entrer dans un destin imprégné de sens et de raison d’être. Nous pouvons devenir des guérisseurs, des explorateurs, des sages et des visionnaires, mais pour cela nous devrons travailler avec les technologies anciennes qui brûleront ce qui est usé pour faire place au nouveau.





1 La fatalité, dans le vocabulaire d’Alberto Villoldo, désigne une trajectoire de vie conditionnée par les drames familiaux, c’est-à-dire déterminée par le marquage génétique inscrit dans nos cellules. (NdT)




2 Centre de formation de médecine énergétique chamanique en ligne et en présentiel fondé par Alberto Villoldo. Il existe des campus aux États-Unis, au Chili et en Autriche. (NdT)




3 Dans ce livre, j’utiliserai le pronom « elle » pour me référer aux chamanes individuelles, afin de souligner l’énergie féminine de la Terre Mère et la façon dont les femmes guérisseuses ont été négligées pendant des millénaires. Les chamanes peuvent néanmoins avoir n’importe quelle identité de genre.




4 Ayni est un mot quechua qui représente la forme traditionnelle d’entraide des peuples des Andes et symbolise une approche de la vie mutuelle et réciproque. Le respect de ce principe implique la disposition à la gratitude et au respect pour ce qui est reçu de la nature. (NdT)




5 Groupe de rock formé en 1965. (NdT)










Première partie


Comprendre






Chapitre 1

Au service de quelque chose de plus grand

La rivière Kali Gandaki Népal.

De la poussière.

De la poussière partout.

De la poussière dans mes yeux, dans mes oreilles, dans ma bouche ; des gravillons sur mes dents.

Pourquoi est-ce que les voyages sacrés doivent toujours impliquer de traverser un no man’s land, vers un désert aride de poussière balayé par le vent, comme celui que j’ai trouvé au pied de l’Himalaya ?

Notre destination était Lo Mantang, un minuscule village qui est tout ce qui reste de l’ancien Royaume de Lo, dans le Mustang, au nord du Népal, aux frontières de la Chine et du Tibet. C’est une région protégée, accessible seulement avec une autorisation spéciale du gouvernement en raison des relations précaires et complexes entre le Népal et la Chine.

Il faut douze jours pour arriver au village à pied ou à cheval en passant par les cols himalayens. Guru Rinpoché a suivi la même voie au VIIIe siècle, lors de sa marche de l’Inde au Tibet, en vainquant démons et sorciers dans son voyage pour amener le bouddhisme dans cette zone frontalière. Dans les années qui suivirent son voyage, une voie de commerce importante entre le Tibet et l’Inde fut établie le long de la rivière Kali Gandaki. Nous allions suivre les pas de Rinpoché, méditant dans ses temples et ses cavernes.

En sentant une autre quinte de toux me racler la gorge, je me rappelai pourquoi j’étais venu – pour apprendre, pour servir et pour me connecter à d’autres personnes consacrées à ces mêmes objectifs, ici, au Népal.

Quand j’étais dans le désert du Nevada, il y a des années, je me souviens des tourbillons de poussière qui tournoyaient autour de nous, et de penser que la spiritualité était trop souvent perçue comme un aliment réconfortant. Les gens veulent se sentir mieux, être heureux. Que la vie soit moins dure. Ils veulent que la médecine sacrée soit douce, mais elle peut être difficile de manières inconcevables pour nous. Nous sommes testés, on nous montre nos peurs les plus sombres, et les pires jugements de nous-mêmes. Nous devons guérir et pardonner à ceux qui nous ont fait du mal, et pratiquer la gratitude même lorsque nous ne comprenons pas pourquoi les leçons doivent être aussi dures.

Ce n’est que là que nous apprendrons à trouver la beauté partout où nous porterons notre regard. Ce n’est que là que nous verrons la beauté dans le désert, la vie qui a échappé à notre regard car elle n’apparaissait pas sous les formes que nous attendions, et alors nous avons concentré notre attention sur le sable qui semblait infini.

Maudite poussière. J’étais ouvert à ce que je pourrais découvrir au cours de ce voyage.

J’enseignais la médecine énergétique chamanique depuis des années lorsque avec ma femme, Marcela, nous avons accepté une invitation à voyager à la frontière du Népal et du Tibet en pèlerinage dans l’Himalaya. Joan Halifax, que nous connaissions depuis longtemps, menait une équipe de médecins dans une mission pour amener la médecine occidentale et tibétaine dans les villages isolés en bordure de la rivière Kali Gandaki.

Joan s’est fait un nom en tant qu’anthropologue étudiant la spiritualité cubaine et est l’auteure de nombreux livres sur le chamanisme. Avant qu’elle ne commence à enseigner le bouddhisme, il nous est arrivé d’animer les mêmes conférences, de partager les mêmes retraites, et parfois de partager nos histoires et un verre de vin. Cela allait être son dernier voyage dans le Mustang, au Royaume de Lo, au Népal. Je fus heureux d’apprendre que mon ami Stephan allait se joindre à nous. C’était le médecin de Joan depuis des années, et il avait fondé l’Institut Omega à New York. Quelques médecins occidentaux et deux amchis, ou médecins tibétains, ainsi qu’une douzaine de guides et de cavaliers népalais que nous avions embauchés pour nous aider dans le campement, complétaient notre équipe.

Marcela, qui est une femme-médecine, avait hâte de visiter d’anciens sites bouddhistes sur la route de la Soie et de se connecter aux énergies de ces lieux. Nous avons exploré plus d’une carte de l’après-vie avec les chamanes des Andes et d’Amazonie, et nous étions très désireux d’apprendre des enseignements des sages de l’Himalaya. Je souhaitais également explorer les connexions entre des traditions géographiquement éloignées et envisager la possibilité de leurs origines communes.

Dans le domaine de l’archéologie moléculaire, de plus en plus d’éléments indiquent que les traditions chamaniques des Amériques venaient originellement d’Asie. Des spécialistes ont suivi la trace de mutations dans l’ADN mitochondrial qui indiquent que l’humanité a quitté l’Afrique il y a des dizaines de milliers d’années. Quelles technologies sacrées ont été perdues lorsque nous avons pris des chemins séparés et que nous nous sommes éparpillés à travers le monde ? J’ai toujours été titillé par cette question. Il est possible que toutes les traditions chamaniques aient des racines communes de la même manière que l’humanité partage une Ève mitochondriale, notre arrière-arrière-grand-mère africaine. J’étais persuadé que la racine pouvait se trouver dans des expériences partagées dans les dimensions invisibles.

Les Tibétains et les chamanes des Amériques sont des cartographes experts du monde invisible. Ils ont élaboré une carte du voyage au-delà de la mort d’une manière extraordinairement détaillée. J’étais curieux de comparer les cartes pour voir quels étaient leurs points communs où coïncidaient leurs rivages. J’étais particulièrement intéressé par un professeur aux dons extraordinaires connu sous le nom de Guru Rinpoché. Nous allions visiter les temples et les cavernes où il méditait, des lieux puissants où la sagesse peut être échangée à travers le temps et ramenée dans la dimension quotidienne des cinq sens.

Dans la région de l’Himalaya, les gens entreprennent des pèlerinages pour découvrir le sens de leur vie et vivre une guérison profonde. De tels voyages exigent la volonté de se défaire de sa boussole personnelle et d’évoluer à l’aide d’une nouvelle carte. J’étais dans cette quête sur les terres des anciens bouddhistes et chamanes, car je savais que les enseignements avancés et cette contrée sauvage m’empliraient d’humilité. Ici, je pourrais redécouvrir la maîtrise qui survient lorsque nous renonçons à notre besoin de la toucher.

Revérifier nos cartes

Après les événements mondiaux de 2020, nous sommes plus que jamais conscients de notre interdépendance mutuelle. Beaucoup de personnes qui n’avaient jamais remis en question les principes dans lesquels elles avaient été élevées – être indépendant, nous prendre en main, réussir à tout prix – sont maintenant en train de le faire. Alors que certaines sont à l’aise avec l’idée de reconsidérer les habitudes avec lesquelles elles ont grandi, d’autres hésitent à les remettre en question. Néanmoins, nous avons tous la capacité de développer une compréhension plus profonde de nous-mêmes et de nos parcours si nous explorons des voies de sagesse dont nous ignorions l’existence.

Lorsque vous travaillez avec des cartes ou des applications de navigation, vous vous rendez compte que, même quand les repères représentés diffèrent de ce qui se trouve sur la carte, les chemins sont toujours les mêmes. Tout au long de l’histoire, les humains ont passé beaucoup de temps à se disputer à propos des enseignements sacrés, les repères religieux divers – des efforts qui auraient pu être consacrés à la création d’un monde meilleur pour tous, si seulement on nous avait encouragés à parcourir les chemins menant à la paix intérieure véhiculés par ces enseignements.

Les idées dans ce livre vous paraîtront peut-être déroutantes. Elles vous feront sans doute vous interroger sur qui vous êtes et ce que vous savez. La confusion peut s’avérer être une bonne chose. Quand vous devez revérifier les cartes que vous utilisiez pour vous diriger dans la vie, il se peut que vous découvriez toute une nouvelle gamme de possibilités.

Une histoire oubliée

L’histoire est écrite par les conquérants, mais nous commençons à en savoir plus sur les éléments des traditions de sagesse des peuples conquis qui ont été égarés. Cela nous amène à remettre en question des suppositions auxquelles nous avons cru pendant de longues années.

Quand vous étiez à l’école, vous avez peut-être lu des textes évoquant la bravoure des Européens qui ont « domestiqué » les terres « sauvages » aux frontières de l’Amérique, et qui ont converti les « sauvages » au christianisme pour les « sauver » de leurs croyances et de leurs pratiques immorales. Il est important d’explorer ces vieilles suppositions, car elles ont déformé la manière dont beaucoup perçoivent le passé et les traditions de sagesse indigènes.

De nombreuses cultures natives américaines étaient fondées sur les principes d’honorer la nature, de servir le monde invisible, d’être des gardiens de la terre et d’être en harmonie avec leurs voisins. Les gens se livraient à des dialogues autour du feu. Certains faisaient de longs voyages pour visiter les grandes cités des Mayas ou des Pueblos, en se consacrant au commerce et en partageant leurs technologies et leur sagesse. Les conflits étaient plus faciles à éviter lorsque les gens se rassemblaient sur le marché pour discuter de leurs différences et se rappelaient que chacun avait sa propre valeur à apporter.

Les Européens amenèrent avec eux des traditions fortement patriarcales qui étaient inhabituelles pour les peuples indigènes. Les Européens justifiaient l’exploitation de la nature, l’avidité et l’accumulation de richesses par une minorité aux dépens de la majorité. La domination et l’oppression des peuples natifs n’étaient pas seulement des idées inacceptables ; elles étaient soi-disant dictées par Dieu, en particulier en Amérique du Nord, où l’extermination des Amérindiens a été pratiquée à grande échelle jusqu’à la fin du XIXe siècle. Dans les Andes, des maîtres chamanes ont été persécutés, et les enseignements qu’ils avaient prodigués de génération en génération semblèrent condamnés à disparaître à jamais. Les cités furent détruites. Les textes sacrés furent brûlés.

Le chamanisme s’est caché mais, comme la flamme qui apparaît soudain quand on craque une allumette, il est présent dans son intégralité lorsque l’on se connecte à cette tradition ancienne pour œuvrer à l’amélioration du monde. Même si les fragments d’écritures anciennes laissent des vides dans notre connaissance des anciens sages, les Incas – les bâtisseurs de cités dans les nuages comme Machu Picchu – avaient également une tradition orale et ont maintenu la lueur des braises du chamanisme, même si leur éclat était faible. Ils se sont servi du pouvoir et de la sagesse de cette lumière pour créer le plus grand des empires du monde occidental. Au passage, ils ont laissé leur empreinte unique dans les traditions chamaniques avant de retourner dans les braises et sembler perdus pour l’éternité. En réalité, les flammes des enseignements sacrés n’attendaient qu’une brise légère pour être ravivées et réchauffer les mains et le cœur de celui qui voulait les trouver.
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